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XXXII

De : gianni83@brancifortilabs.it

À : irdep.tanakayoko@nakashima-industries.jp

Date : 13 mai 2011 06:24:31 GMT + 01:00

Objet : Découverte

Priorité : Haute

Nombre de pièces jointes : 5

Encodage : S/MIME

Chère madame Tanaka,

J’espère que vous allez bien.

Je me permets de vous contacter au sujet de la proposition que vous avez formulée le 17 septembre dernier lors de notre entrevue à Rome. Si elle est toujours d’actualité, ce que je viens de découvrir sera susceptible de vous intéresser.

Il y a deux jours, le père Gattuso, un homme d’Église proche du pape, m’a demandé d’analyser un échantillon. Sans en spécifier la provenance, il m’a fait parvenir un petit sachet plastique contenant un prélèvement d’un matériau bleu pâle d’environ 0,2 gramme. Il m’a demandé de procéder à son identification en urgence et dans la plus stricte confidentialité.

L’institut Branciforti a déjà procédé à de nombreuses analyses géochimiques pour le Vatican, et Don Luigi, comme nous l’appelons ici, m’a autrefois aidé à surmonter une grave crise existentielle, j’ai donc immédiatement accédé à sa demande.

Les résultats complets de mes analyses se trouvent en pièce jointe.

Pour ne rien vous cacher, je reste sans voix.

J’ai procédé aux examens suivants : préparation à l’acide chlorhydrique, spectrométrie d’émission optique, spectrométrie de masse, analyse au microscope électronique, spectrométrie de fluorescence X, spectrométrie Mössbauer, analyse de la résonance paramagnétique électronique, mesure de la concentration en ions, spectrométrie d’absorption des rayons X, analyse par activation neutronique, par rayonnements UV et par laser, microscopie électronique à balayage.

Aucun de ces examens ne m’a permis d’identifier précisément le matériau. L’échantillon se comporte à la fois comme un métal et comme un minéral. Soumise à un rayonnement laser de 442 nanomètres de fréquence, sa structure cristalline complexe se ramollit étrangement. Je pense pouvoir affirmer qu’il s’agit d’un matériau synthétique totalement inconnu.

Impossible également de le dater avec précision. Ce matériau a certainement été élaboré 5 000, voire 10 000 ans avant notre ère.

Bien des questions restent sans réponse, cependant je pense pouvoir prétendre au prix couronnant la découverte d’un nouveau minéral ou métal que vous aviez mentionné lors de notre entretien. Je vous saurai donc gré de me verser la somme convenue sur le compte dont les coordonnées figurent en pièce jointe.

Veuillez agréer, madame, l’expression de mes sentiments respectueux.

Giovanni Manzoni

Doctorant

Istituto Dott. Branciforti

Via Cineto Romano 62

00156 Rome

Italie




XXXIII

13 mai 2001, couvent des carmélites, Rome

Peur du contrecoup.

Déception provoquée par une promesse non tenue.

Hâte de boire le premier cappuccino de la journée.

Doutes au sujet de l’existence de Dieu.

— Peter, debout !

Après avoir été tiré de son rêve en sursaut, il fallut quelques secondes à Peter pour reprendre ses esprits. Ce ne fut qu’en voyant Don Luigi et le crucifix au mur qu’il se rappela où il se trouvait. Un soleil printanier éclairait gaiement la pièce comme si les événements de la dernière nuit, des derniers jours n’avaient jamais eu lieu.

— Quelle heure il est ?

— 6 h 30.

— Quoi ? C’est pas possible !

— Vous aviez besoin de sommeil, Peter. Tenez.

Don Luigi lui tendit un cappuccino bien chaud et un cornetto tiède.

— Il va me falloir une voiture, de l’argent, des papiers et des vêtements. Je n’atteindrai jamais la frontière italienne avec une dégaine pareille !

En effet, Peter n’avait pas eu l’occasion de se changer depuis son arrestation. Son pantalon en coton et sa chemise – blanche à l’origine – étaient froissés, déchirés, tachés de sueur, de sang et de vomi.

Don Luigi désigna des habits posés sur une chaise.

— Les sœurs ont eu la gentillesse de passer à votre hôtel prendre quelques affaires.

— Mais il doit être sous surveillance !

— Justement, qui se méfierait de deux carmélites ? Ne vous inquiétez pas, Peter, personne ne les a suivies. En revanche, votre chambre a été fouillée : votre ordinateur portable et votre iPad ont disparu.

Peter mordit dans le croissant à la crème. Une bonne gorgée de cappuccino acheva de le réveiller.

— Je dois aller à Clairvaux.

— Non, oubliez, répondit Don Luigi en secouant la tête. J’ai cherché l’abbaye sur Google, mais il n’y a plus qu’un musée. Le monastère a été fermé en 1791, avant de devenir une prison en 1808. C’est aujourd’hui l’un des établissements pénitentiaires les plus modernes et les plus sécurisés de France.

Don Luigi montra à Peter une vue satellite trouvée sur Internet. Derrière les bâtiments d’origine s’étendaient d’immenses blocs de béton entourant des cours fermées, le tout surveillé par des miradors. Des murs à n’en plus finir.
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